
NATIONS UNIES

CONSEIL
ECONOMIQUE
ET SOCIAL

LIi!IlITj!:E

E/ON.14/EP/7/Add .4
10 septembre 1963

FR.,NCAIS
Original: ANGLAIS

'.\"• OOMMISSION ECONOMIQUE POUR LIAFRIQUE
Reunion africaine sur l'energie electrique
Addis-Abeba, 21-31 octobre 1963

LE FINANOEMENT DES ENTREPRISES D'ELEOTRIOITE ET

LE PROBLEME DE LA TARIFIOATION

Additif

Les systemes tarifaires dans les zones d'habim"tiiilh,

a loyer modere

63..3630
GE.63-13061



•

E!CN.14!EP!7!Add.4

LES SYSTEMES TARIFAlRESDANS' LES ZONES D'HABITATIONS
A LOYER NOllERif ' , " '

par Ie Departement des travaux pu1l.1ics du Gouvernem~ntdeRhodesie

du Sud

Les systemes tarifaires employes par les entrepri,ses electriques de l'A£rique

du Sud differ,ent peu de ceux en usage ,dans les'lutres pays. Pour les installations

domestiques, 1'1 factur'ltion des consommations ~pres reI eve des compteurs est employee

sur un~ grande echell e mai~, contrairement l;t ce;quise passe dans 1'1 majori te' des

communautes europeennes, les compteurs sont ,reI eves mensuell ement et les factures

sont presentees chaque m~is.
, Lils entreprises electriques distriquant l'electrici te dans l'es zones d'habi ta­

tions a loyer modere (HLM) ont, d'autre part, afaire fac€ au fait que les struetui'es

tar'tfaires classiques necessitent inevitablement des subventions au entratnent des. ", '"".-. "',' ,. ',' .

prix d'energie tres eleves. Dans de telles zones 1'1. consommation initiale d'Hectricite

peut Hre de llordrede 40 a 60'kWh'par abonne et par mois, utilises presq\le,entiere-,

ment pour 1 'eclairage, 1'1 TSF et, e~entu~llement, un fer Hectrique.En A:l'riql,ledu

Sud, les frais de releve de compteur, de fact~ration et d'encaissement sont cornpris

ontre 3/6 0. et 5/- d parabonn6 et par mois et, a oe nivefl,u, ees frais repre,­

sentent un pouroentage tres ililportant des 'recettes encaissalHes.

; .;
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D1autre part, les ahonnes 'lui nlont jamais eu lloccasion d'utiliser l'illBctricite

sontabsolument incapables d'evaluer les effets de llemploi d1appareils d'utilisation

particllliers tills,que). Os :radiateurs Hectri'lues. surlenr consomt)lation. La facturation

apres' releve du,,""Cb'mjrteu:r':::Jst <f:t~qU-,$inirI~p.i;-::;ta;6·i1us~ 'de'~c6~'~~:~~'a>t"i~~s e:kcessives, qui
\,;l.~""," ',' ' - "', ',', ".' ,.'. .• ".

depassentde beaucoup les possibilites pecuniaires de 1 I ab 0 nne , et .entratnent des

coupures' ·~ori;'rib;:~....pai ~rrient,: p eu de ~bemp's e,J?;es souse~i pti~n a 1 t abonnement,o

II est par consequent souhaitable de limiter la consommation totale et, etant

donne Ia penurie mondiale de capitaux, de reduire Itappel de puissance maxirnale en

reculant ainsi Ie moment ou i1 sera necessaire dfinvestir des capitaux supplementaires

• 'oj';

., .....i a" charge;
-- • E'~' ;;

COBjo'in'tBille'nt "tin coihpterii: enxeg'i strant l' energi e consommee;Methode c),

Utilisation de compteurs a prep&iement;

Facturation apres reI eve du compteur;

Facturation apres ~eleve du compteur et de l'indicateur de puissance maximale;

Facturation de la seule consomma'bion depassant un souil predetermine.

:I,~~,itati'on d'e ~l";appe'l ;fu~x'imUlil

d";''d:i:sposit'ifs,'cHI ~&'n-t!'tile de

c)

d)

e)

f)

g)

h)

dans d~ .l?-0\l:velles. ins:tQ.~~a:tiC?nso.<" ,

LI iiI ectIicite 4o~:t eg",l a,m~n:l; C9UCUIJ?encer les comblistibI escJ'assiques~i'les'
. " .. .' _ _ ': .; .- _\. ", r "..; ;~'; ,; , '

bo~g~es, et i1 est,:par conse'luent essenti.el'<1u8'·Tes·strulitiirestarffai:r'es'puissent

~tre. ~omprises :par ,le, c,onS,9H)Ijl"tenr .,Il,yan-n qu"il" utilisel l electridte' •
. . ., -'. , ,.. ,- . . ,. .

, ,: .'; ,J'
Le Gouvernement ,de, I", ,Rh9de,~;i"du 'Sud'desireifoD'berilerrt .inciterala diffusion

de 1 /~~~t.~-ct~icit~· dan~ l~~' ~l\;," car il considere que cela Ltril61ior:~tfi"{e niveau 'gEhH3';~i
. _', -_' - -. >1;: :" .:-~' -.. ::.:

de vie et, iliminuer'l..,'I,ep'1ixd'e')',e:vi..eli:ti 'Gn"augmentant 'lci; co'nsommation totale. Cl est. ,.'

pourqu~i ' diffe;e~"t~s, ~6,tb;?_de~: .d:e f't),c·,t'urat~Dn de-' l;!'e"n'ergife'-·on\t·:··~t:e ~xa~ine.'~·s~'· 'soigne:u-
., • ,.. ,- :-,' i' ,-- . '..'. i . . r:'

sement,_ Nous. 9:?¥,I.1_~r.o.ns.:.,.9J~9-~~$.OJ1~~ le"sprimcip'alEH;-m~thodes '--ap:pticabf~'s-:"~'
'- .' , . ","[ .

'. a) ',: .. Fa rfait mens-ual pa:r~:trofnt llimin~ux': 6i{a:pp~~~il'~ l,'~'t:ii i ~a;tion;, .. .i).!

b) Limi'tation'de"la'dis1;on115ilite d.ell·el'e6~r:i.cit~\~erta~~e~'h~~res.de,la,.. '_. ".,,'... ,: ~_. '~ ,': "r ,I " '••\ •• , '," --,-

... j.ournee·j ,moaii'iaft.t'·la"~~:ria.nt~'·'a)'c:t~de~~~'~'~~ .i ~.; "
, E",

Le prix total a facturer pour 1a periode de reI eve doit atteindre un certain

niveau avant 'lue l'on puisse employer economi'luement les methodes f) a h) 'lui ne
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peuvent par consequent pas convenir aux HLM. En Rhodesie du Sud, on a constate que

dans leszonesdu ressort de~'~unicipal'ite~ et aJ. g6u.v~'!'Jem~nt, llutilisa,tionde

l,imiteurs de charge consti'tuait lamethode laplUS adi4tiiLte'Car les methodes 'ar:, b)

• et e) presentent des inconvenients considerables •

•

. , ... - ...
La methode a) es'ten principe restreinte a lleclairage, ene n"';';}eiiel

pas a
cquper le courant pendant les heures de jour, et il ni'est pas ptevu de verificS:...

tion ducalibre des 'lampes utilisees. Cett~ methode a ete appliquee en'Rhodesie du

Sud,p~n~~ntun certain temps, mai~ d~s enqu~tes ont revele le branchement illegal

d'une grande quantite de refrigerateurs, fers 61eetd. ques, bouilloires, plaques

chauffantes, etc. aux prises de courant d I eclairage.

l"~a me.t~ode. b) limite{a~u~titedleleetricite susceptible d'Qtre utilisee,

mais presentepar aiilo~.ll~C l.~.; 1.~10'TiGZ inconve'niGn-L"s que la'metho'Cie. a).:

La methode e) necessite l'installation d'nn compteur, dont iecoll'i;' est sol1vent

superieur a c~lui de toute l'installation electrique de l"abonne. Les" coinpteurs a
., p~epai'ement sOlltllO'bjet a'e'fraudes et d'abus; ils necessitentbeaucoup dlentretien;

il s peuvent Hre 'andor!1l1)ag6 s'; 1 es abonnes peuvent utiliseI' des rond"l1 es saI\s'"val eur

'" '8.>10.- p!lace' des... pi.eces :de ,ffionnaie. et il fant assurer la securi ~e,_def3.: enc8:i;sseu,rs.
i: ,_: L. ~ •

. Vnne des crH:iques 'principalesfaites aux, compteut;s ~ ,prePf'ieW'!Rt, celle de ne

pouvoiravanta,gerlesgros .",onsomm,ateur~p.af, :rWI?P,?r,t a,J,l,,~e.ti ts, ,Ill ete eliminee par

l'introductioIl.des "Cdmpteursa prepaiement.a t&rif~'m]1l'J;ipl es, maiSl,acomplexite
. -..' I.",;,' ;'_D.• " ...;.~: .., ..... ':' -',,_,_ ':',:'.!' ,':. ",

f supp18mentaiiedeces ,d~rI\ie];s l,!<ugmente,l e,s ~;ra~s ,d' ~n}r~ti~n~l

:DI'apres:nb'tr~expe;rience,untarH ~oJ?t'aitaire ,b.a~e ,sur.! 'utilisation delimi-
I' , _ - - , .'., .,' ... ' ..",',:,' I!"

:teu':'s depuis'sanceconstitue lesystemelle;pll).~ ~MqU'1-t; clest pour cette raison et

relativement peu connus dans les autres
~ i, .' •. : ' '.:: .-:

detail la structure d'un tarif forfaitaire

parce que les limiteurs de puissance sont

n,?,;,~"propos.ons d Ietudier en
"!>!

V":lis.~~nce.
;"""." " '..... ' ,...' j.,.:- ,._~: .:~'. "i'" .

'Les Hmiteurs de puissance utilises gerteraIement' en Rhodesie QU' Sud sont en
" , '-""". :" "' .-.,.,... '. _.,', ,: ;. oj,!,;. -1'-' ::

principe diesd.isjonQteur~ miniature~ dans 1 i~h 'q{;i ont ete special em,,,,t calibres. . :>. :,;', '.' ~: ~ " .- ,,". ',',.. ," '., ',.". .'
pour donnHr t;L,Ildegre d'e tolerance inf6ri~U:r' ~--~ei'~i' des '~is'johb~'eu!r'~':"d;e:serie. Ces

limi teurscoupent Ie courant en 10 secondes si la charge' de'p<isse"d~1.0%'la puis':'

sanbeiloIllina,1!G' tout en tenant compte de 1 'appel de courantdescnarges.d'edlairage

\,:ia'p'Leip.\:i ,pMssance de consighe. Ces lilniteu'rssontinst,,:Ilesi parl'ent,reprise

i{ec'tr'i'qJ~'et'piombe s dansd<!s"compartimentssep'ares' de'fa~dn,lL'fnt'erdi'retou.tacces

hbn' ~utoI'iiSe,.ihans 1 es z'o'n'e!l'g01:rvexnemenLaies""Ms' liini'teuTsdErputssane,e del A,

, ,pa~s ,q'!-e nou~

,lL limi teur de
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5 A,lO A et 15 A sont offerts aux aboini',"s. Certaines municipali tes acceptent des

puissances nominaies diverses atteignant jusgu',l, 30 A, alors que d'autres insistent

pour reI ever la consommation au comptetir a partir de 5 A.

Le prix, de revient de l'energie electiique cohtrOlee par un limiteur de

puis,sance se compose' des elements suivahts:

a) 'Amortis~ement et interllt's' du capital necessaite pour 'assurer la fouihiture a •

1 t abonrie.

b) Frais specifiquesd'expi';i'tation et d' entie't'ie-n"dureseatide distribution

pa'r abon:;~~ ..
c)

d)

e)
'j

Frais entraines par I' appel' de p~idance' maXimale represente'par leca:lib'r'e

dU limi ~~ura:e' ipui"sanc e; "compte tenu de' la divel'si te •
. . '. .- '.. :' }

,Coftt,de l'energie consommee~

Frai~';de ~om:ptabiii:satiori.·

"'< T~usicel3 frais sont ramenes aumoiS;,ils constituent un forfait f6Uc1esltile

L,palibre dU,lill)iteur de ,puis~,:"nce et permettent Ie prepaiement.
; 1 :' " .... ; •

. 'aT' "L' amortissement' et 1 es intel'Ms' du, capit1j11, investi constituent un element fhe et se

deduisent 'fac,ilement du coftt du reseau de dis,tribution et des cond~tions dans, ~es-

"', quelles les' capitaux ont ete mis a disposition. En pratique, Ie, Illllme lllontant est

impute a chaque,'abonne, quel que soit;le ,Cl1libre,du limiteur,ded>uis~l1nce,

installe e, car 1 e maillage met les memesilUltallatkmsa la di,spositipn de chaque

:' abonne· .. ' Si 18. consommation"d:'elecirici,±,e p,' e,st .pas obligatoire, les.frais totaux

doivent·~trere'par;-tis'sur· Ie:· nombre prop.~ble. d,e..consomptate~rs, ou l'on doit pre­

voir une perte'initiale.,

b) Les fra;'s d' eo.:ploitation etd ientretien coristHuent egalementun element fixe

qui peut litre facilement determine en se fondant sur les statistiques'dont

disposent lamaj'orite 'des entteprises. Ici encore, tousles consommateurs

doivent su:pp()rt~r 1a meme charge, ciuel que soit 18 calibredu limiteur de

puissance :iIlstalie.

c)
. ". ]"\ ,-','

,La determina~ion des frais relatifs a l'appel de puissance maximaiede base ne
'":'i

1',:e sente

rente de

pas,de,.-dV:riculte, maison estime que la diversite est tras diffe-
r., " "',' "\" ;: ,; : '.

celIe que l'on constate normalement dans Ie cas de la distribution

1 .. ,
sans lilllitation et de,la facturation au compteur. En Rhod~sie, les abonnes de
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ce t::ipe'on-b un fac"teur'de coi'ricidf-)nc'e d I environ 0 ,3, mais dans l'e~{·r~·se-auj(

do:riti'~l\l~ '8, l' airie'de 1imiteurs depuissanee, 1 es facteurs"de c6fncidence sont,

:beB:ucb'up plus <31"~es. Le facteur de' eofncidence apparent est en fait l,a·coU1biJai·­

SOIl de dellX f"acteurs i Ie faeteur de co'i:ncidenee vrai etle facteurd' utili sati',·

Ce 'd'erniei'" l'opresente la mcsur~ dans laquelle 18. -,puissance· dulifl.1i,teul:-: est

u-tiii"se e';· {Tn neuVel c'bo~e utili'sant 1 'electricitepour'l:a premiEl'refois. 'eprouve

des difficult'CB pour -e,:;timo:::, leo c'Edibred~ limi teur-·'de'·' puissance- nec?'ssaire',

a mains qu-I i1 ne s (-) it , ju.dicieusement conseille. '·11 commencexapa:r- ,quelques

appareil sd'utili satiCi!l, puis tendl'a 8, en acquerir d' autl;'es aU bout.d'un ·te~lps

assez long. Au debut, cet abonne aura, pal" consequent,-un"f'aiblefac,teur d 1 uti­

lisation:', rnais celui:-ci crott:,:a pe~~ ,2. peu,.et redu;i.ra par,c',o"nse~q.en~.;t.a;rnarge

benefi.ci~iI'edel 'entreprise. Notl~.e, .~xpe.,rie,nce r.ns>ntre 'l!1lLil, t:aut,' environ. trois

all-spaur ;;ttteind;re 1,es' c.Qndi~'ions Qf.,~qa.ilib;r:.e" ~a ~,end,.aIlCequ.ta ,1,e !acteuF

dtutilisaiion·'a, croitre .au COUl"S d.luns. ce:r,ta~1l,e p6;riod~.' ~s.t, e:ga~~m~Ht A:u:e ~ CD

que I' abonlio se re!lCl l?e-c,it apot,it compte, dos cqmbiD;ais,ops..p,()ss~ble's des aplx1-­

reils.D.' utE::isa~Lionqu~ i.I, p,~:u-·t .hratL.:lle:r s~~~ltanemen.:t: ~ ,mai s: il- est diffi,cil G,

ite cho,,,gcr :L e .limiteur ~ 100 %d~ sa pui s, s"'Ilee.

Le<f:~~cteu:r de :coi"nci.den:·-~e a tenda-nee .a, varier en ,foneti:on' du calibre du

l:·:Lt';l~,te~ll" :ir~s·".:.9,11.e ~ I'O'1.11' ,1'p,1, .l,imi teul~ de 1.A:il es~ tres.-:yois:i:q de 100..% car It),

'. ch~~ge est ..:r·Q:'pJ"ei3e!?--f~8e cnt:j..,e:r,eme,nt .par .1 t ~c~ai:r:age e'tes~ e;mploye~d~nombrQu~~ef.:

heures chague jour, .Ii. meS'-'Te que 1e calibre du lim~teur allgll).,nte, 1~ probabilit0

de' coI'ncide!l',::;e des arp91s ma::d.maux d,a puissance diminue, mais on cons:ta~~'que

ceux-<d ont tend"1nce 2., e-'vre, beaucoup plus ej,evesque ceux que :L,ton ati::f;!~pt $[~r~s
.,',.

r~stTictio:1. de 10-:~h8;3;'ge..

En p:ratiqp.8 all a const-ate flue d.ans les zan,es comportant:a,la f;ois d~s limi teuJ:'s

de 1 A et de " A, 1,", eo'O.oo,"",,,',; on 5:gecUigue ef-ai t voisine de 200 kWh/kVl de

p:uissf:'lT1.c: ~1J "1 -~ ..~i -t.B~'lret. ra:: mois~:3tant donne' que ceia tepres:ente pres de

7 heurez d.'u.t:Llioa:0ion a pleinocharge par jour, Ia possihiiTt~ de div~rsitG

E;st nogligsahl eo Pour ~Ee utilisa.tion d'e 100%, Ie facteurde ,coincidence appa~­

rent tendrait v·3r'~ 10 Ell p:2e~tique, hells' aVOns 'calc'uls des fact'eursde cotncidence

varianterrtre leO pO:-:l' Ie limit€ul' de' puissance de 1 'A e't 0,62 pour Ie' limitBur

de 15 A.
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d) Comme indique ci-deseus, avec des limiteurs de 1 A et 5 A, on obtientdes

facteursde charge i.ndividuels de pres de 30 %(par exempl.e 2\.10 kWh/kW par mois) •

. C~s faeteurs tendent a diminuer lorsqu'ol1 augmente Ie calibre des limiteurs, car

'. 11,es1< ,difficilepour les aboll1e s de charger' ceux-ci continuell ement pendant une

partie' import~hte de, la jourm'e. Nos tarifs ont ete fondes sUr des facteur.s de

qharge indiviauelscompris e~tre 30 %pour un limiteur 1 A et 20 %pour uri

limiteurde 1,5 A, D'apres notre experience, Ie facteur de 'charge mensueldu

reseau pour une zone con~relee par limiieurs,de 'puiss~nce et comportant des

chargesdomestiques et des charges commerciales, est relativement eleve et
.. J ,..'

.atteint 45.50 %,

e) LBs frais de comptabilisation imputables a chaque abonne peuvent ~tre facilement

ramena.s a un mO!'tant mellsuel fixe, fonde sur les renseignements dont dispose

;t,' entrepr'ise'. Le coilt par consommateur sera tres injierieur au cout de la facturQ.-·

tion au compteu,r, .car les consomm(1teurspaient d',avance un forfai tmensuel fixe.

Le reI eve peut ~tre, presente avec 1£1, quittance de loyer et la facture d' eau.

i Vutilisa1<ion du limi teur dfi puissance evite egal ement Ie depllt de gara,n-tie.

Bien que la combinaison d'un limiteur de puissance et d'un compteur restreignc

10, consommation maximale possible et l' appel de 'puissance maximal de chague

abonne,cette methode necessite toujours Ie releve du compteur, 1£1, facturQ.tion

et I' encaissement mensuels.EIl.e 'n' est, pal:' consequent, interessante que pour

les gros consqmmat~urs.

·~ODE D1APPLICATION

II peut ~tre interessant de donner quelgues renseignements sur Ie mode d' applic,>'

tion du tarif forfaitaire a limiteur de puissance,

1. D&ns les zones qui ne disposaient pas d'electriciteauparavant, les abon~es

'everituels son~ avises'de'laroise a disposition de cette derniere, de son,prix

at des possibilites offertes par chaque calibre de limiteur de puissance.

Lorsqu" il demand" l' ,,1 eetricite, I' abonne doi t etudier ses besoins avec lo

service'''adininistratif qui lui' 1'1'01'0 sera Ie calibre de limiteur convenant 10

m'ieux'~ se~ b'~so'in:{ eit a' sa si iuation pecuniaire.
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2. II n'est pas pergu normalement de frais de branchement et Ie raccordement

est execute des que 1'abonne a flaye par avance son forfai"'!; d'nu mois •..

3. Les paiements ulterieurs sont verifies tres soigneu~ement et Ie courant est

coupe si 1e paiement n ' est pase£feetue .it une date sUpul,;" ·'lui tient compte

d'un delai de grace. Pour ~tre rebranche, l'abonne doitpayersa facture de

courant, augmenie e d; une taxe de reb:canc:hemen-L

4. ~i Ie consommateuI' estime que Ie co,libre:de son limiteur de puissance ne

convient pas, il peut demander un limiteur de calibre superieur 'lui·est

installe sans frais~ Par contre, il est applique une taxe pour reduction du

'calibre du limiteur-Em-vue d: eviter 1 es- modifications freqtieht'es'~

5,. II est necessaire de proceder a des inspections regulieres et systemati'lues

de facon:aeviter lecourtci~Litagedes limiteurso Ges inspections peuv~nt

etre exec¥iees par unemain-dloeuv~e relativement peu qualifie~~

6. II -estessentiel de donner aux consomma-beuTs certains Tens.eign~rn~nts sur 11 uti­

lisation de l'electriciteet 10, pur-bee des differents calibres 4e l~m~teur de

puissance, si lion yeut qu l ils tirerl"t, 1e meilleur parti de leurs branchements ..

CONCLUSIONS

1. L'experience aC'luise en Rhodesie du Sud a montre 'lue parmi les diffeTents tyPes de

'tarifs' employe:s dans tind.1istri.e 81 ec-t::-ique ~ les tarifs forfq..i,tai,res a. limi"teurs

depuis'sanc:e' cOllvt:lnaient po,r.ticulieremen"(j au:t. hab:t-¢ations a looyer.-mo.dere g

2. Cestarifs reduisent au minimum les f:r.a:Ls ai adm:i,nist;a3:,iorteide' c'b:mp·tabilis8,~

tion,et rendent par consequent aux cOl~sorama;/:;eurs Ie ~D';dm.um desetv:tce pour Ie

minimum de dep~nse. On considere qU(] If inconvenient py·eS8:Qte par 10, restriction

de la charge maximale possiblen1est pas suffisaut pour Gontrebalancer ces avan­

tages et ell pratique les eonsG'mmnteurs .se rendeni tres I'o,:p~dement compte des

.charges possibles at eviten't les inl,e:rl'uvtions dues au declenchement 'du limitG"0;r~

3. Lorsqu'on effectue, les c:;alculs on CGl1state 'lue dans ces taTifs, 1 1element appe1

de ,puissance maximale represente la plus grande part, meme dans 1me E}nt:~ellrise

a basethermique; clans les ent!'c:p:rises a base hydr<1ulictu9~ la par:t'-r-epresep:t'QQ;'

parIes frais imputables a lla:ppel ~~e puissa.nce maximale c1evient encorep~\liS:,
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grande. Ce ;tYP8 de iarif 'convi"eni" p2.rticulf~:;errient pOUT c~s entreprises c8~r 1<::,

matge poi'entielle d ' erreur de"d:ei:ermiri~-tion'''de'~-:?a6teul'~ d~ c'orncidence, et ~

leEr:diffeTenc ese-ntre .1 es-lac tieurE; '.de "GO.filcidene,e des.,o.iff.er-en:t,.s r:C.c,nSOffiillatEiurs

--'sont beaucoup pIu.s faib18s qtle la: variatic,n :de II" arrenT ell estima-ti6n:: des factsnrg

de 'charge et sa· marge. '

un facteur'_~prirnol'dial dans Ie cou·t {l,es limi tell!';:; de,pliissance:.. de ,plu.s faible

calibre, ·mais ils devienne!'l"b mains impol1ta!ltz:lo1'S<tlie ee cali1:!re augmenteo

Cl est pour<luQi on a estim~: esser...t,i.el de .ma:i.rd,oair des' :t'rutis de distribution

aussi faibles que possible _pendant los premieres e-tape::J :de:1 ~i!r&:Dodt.G:~0ion de

ItJ~lect~icite da.ns .18s H,,1nH~.pendH-n-t, leStll~elle3 les cal.ibres"les,plus faibles

delimite~ d~ c4arg~ pr~doQi~eront~

Aux st~e~ init~aux lesentTepris8s 4QiYe~i s'attendre a fO~~~~?IL~er avec ~ne

marge beneficiaiTe minimale <Ie fa.gon que Ie faible fo:!:fE1i"li cOTrespondan·t au

'limiteur de pItts' faible' calibre i~ci-{~e' 1. 8'S CC11SC~I]>~eu'r~; ~~elituels'-a'~,abo:hner"

5. Da~s.le c~cu1 des tarifs bases sur.l:emp1oi,de 1~8~t~u~$ de pu~s~anc~, les

facteurs inconnuz soni cO!lsti -tue s pal' 1 e fa'J-be-u.r de cClfncidence app'arent, 1 e

facteur d1utilisaticn et Ie fact'GUl'is ohaTgG~ II niexis-t.o pas -de.IDoY.€l'l Jila-.~p-e,~
.-' . .'J_' '. ,_~v .. ~

matique d.e cal cul er, CBS facteu.TS rOlt 18. bP'fl9 n;tilisce r-iJu'r o.:;ta.bJ..ir ~es +<L~ifiJ

'plus classiques n1est pas toujoDrsapplicable'~Ifet~bli~sement aej~t~rifs'

for£ai tEd_:r~~ fonde s sur I! emple:. d.e liIT!,i"te~:i.:"s·· de 'chifge" Ce's' {arifs-~ doivent

~vo:Lr pour ,; base. 'i I experi enc e ll.'"1iverseil e moclif'j_ee' a la;i;'~liefe' des ccridi tions




